
Aux mines de Maries 
t"C»»8 N» 5. _ Résumé des rapport» d u dé

l égué mineur Dupont Léon • 
Dans m a visite d u 15 Juin 1.10, je sut* des-

w n d u a l'étage £60; ensuite je m e suis rendu 
h Grande Vslne, région A. J'ai constaté, èj l'en. 
tree de la voie fond, a gauche d e cette veine, 
qu'il y a plusieurs mètres où les bois sont trop 
p r è s d u fer ; le conducteur d e cteevaux passe a 
ce t endroit continuellemene sjvec O s rames de 
charbon ; un chariot de ces rames peut str lqjer 
a, un de ces bols, déboiser plusieurs bols et bil
l e s et produire un écoulement et e n m ê m e temps 
blesser le conducteur. Il serait nécessaire de 
rempiéter les bois. La Compagnie devrait faire 
attention a ce travail. J'ai poursuivi m a tour
née en descendant la première desœnderie Dé
botté Sur celte descendons u y a plusieurs billes 
s i bois tombés ; il serait urgent de les faire re
mettre. Ensuite j'ai visité les tailles, châss is et 
retours d'air. Dans ce quartier U y a plusieurs 
retours d'air défectueux. 

— Dans m a visite d u 16 juin je suis descendu 
Bu puits a l'étage 305. Ensuite je me suis rendu 
h Jeanne, vallée A ; j'ai visité les tailles, châssis , 
retours d'air. J'ai constaté quo le châss is qui 
conduit a la taille TheiUer est défectueux; U y 
a plusieurs mètres s a n s b i l les ; il serait néces
saire de le reboiser ; dans le premier châssis qui 
conduit aux autres taules, beaucoup de person
nel passe. J'ai constaté a la descente des gaii-
bots , a la coupe o u matin, qu'une douzaine de 
cas gsl lbots n'ont pas pu avoir leur lampe a 
t> heures moins 7 minutes . Je me demande pour 
qu«>i motif U es t dit, a la Compagnie des mines 
o s Maries, que les routeurs ne peuvent pas 
avoir leur lampe avant 5 heures moins un quart, 
et a 5 heures d u matin le dernier rouleur doit 
retirer sa lampe. Je ne vois pas pourquoi a 
5 heures moins 7 minutes on n'a pas pu leur 
délivrer leur lampe et je voudrais savoir qui a 
p u empêcher cela. Tous U s rouleurs ne peu
vent pas arriver ensemble a la lampisterie et 
Von ne peut pas distribuer quatre cents lampes 
de galîbots dans s i peu de temps et les vérifier. 
Puisqui l s n'ont plus eu de lampe a 5 heures 
moins 7 minutes , cela lait 13 minutes pour dé
livrer environ quatre cents lampes ! M. l'ingé
nieur divisionnaire du siège devra la-ro une en
quête au sujet des galihots, car si les douze ga-
lihots n'ont pas descendu, o n a dû prendre 
douze chargeurs d a n s les tailles pour les rem-
jilieor. ce qui a empêché les ouvriers ou les 
chargeur* que l'en a pria de gagner leur sa
laire. 

A u x mines de Courriôres 
F 0 5 3 E N° 2. — Rapports liu délégué Hur-

b a m : 
Avisé, le 13 juin, par l'exploitant qu'il y avait 

u n blessé, l'ouvrier Debel Alphonse, herscheur, 
ortsrtaa're d« Belgique, âge tk< 20 ans, demeu
rant a tttlly-Morttignjr, je me suis rendu sur les 
l ieux pour constater l'accident. J'ai été voir le 
b l e s sé ; il me déclara qu'il était ooeupé à l'ac
crochage avec un engrenas* que i o n roulait 
p lus loin pour lo mettre sur un truek afin de le 
conduire a la bowette du Nord. Pendant c e tra
vail. il perdit l'équilibre et, dans sa chute, se 
fit une plaie coniuse au gros orteil du pied gau
che D'après mon enquêta si cet ouvrier est em
ployé pour chercher le oaz o n ne devrait pus 
le faire travailler pour cebarrasser l'accrochage 
en descendant. Je fais donc incomber la respon
sabilité de i'aeckient a la Compagnie. 

— Le lendemain 14 juin, j'ai été avisé do nou
veau par l'exploitant qu'il y avait eu un autre 
blessé le 24 mai dernier, l'ouvrier Q a e s Julien, 
alde-bnwetteiir, âgé de 2» a n s demeurant à 
Ijiliy-Montlgny. Je m e suis rendu sur les lieux 
pour constater l'accident, puis j'ai été trouver k; 
blessé à son domicile, il me déclara qu'il s'était 
/ait :na! avec un foret. Kn voulant le jeter en 
arrière, il butta aux avilies forets et s* lit une 
plaie coatuse * l'index et an majeu" de la main 
piuiche. D'après mon enquête, si la Compagnie 
ne fals.u't pas tant précipiter les ouvriers dans 
leur travail on éviterait bien des accidents. Donc 
je mets la responsabilité a la charge do la Com
pagnie. 

A u x mines de Drocourt 
SOSSB LA PAIUSt&NKE. — Le délégué mi

neur Listerd François nous communique le rap
port suivant : 

Ayant été informé par la Compagnie qu'un 
accident était survenu, au chantier de la veine 
n 3 17 couchant, niveau oe 7Jo, j'ai procédé nu-
iiiédiateinent, a une enquête sur les causes de 
r e i a c c i d e n t . U ' a p r è s Jes d é c l a r a t i o n * d u b l e s s é 
r-eiaiDro Achille, âgé de 15 ans , que J'ai iritet-

• l u t » t u uuu s u u a n » ; u un M — a un ai ena a » i 
est occupé comme porteur de feu p o j r ce chan
tier. Or. il est arrivé dans l'intervalle de son 
travail qu'un cheval s'est tfsferré et il fut com
m a n d é a le reconduire a l'écurie. C'est alors 
qu'en cours de route, arrivant à la porte d'ae-
rage qui s e trouve a la 2e série de la voie a 
chevaux, il passa en avant pour l'ouvrir mais 
p a s assez vite cependant pour se faire bousculer 
par le cheval qui, en passant, le blessa à la che
vil le du pied droit. A mon point de vue de con
clusion j'attribue la responsabilité entière de 
côt accident a la Compagnie. 

1» Ce gamin ne devrait pas quitter son emploi 
pendant la durée de la journée, car c'est un 
poste qui nécessite une surveillance sérieuse ; 

2» La Compagnie ne Cacvrait pas admettre 
qu'un gamin en dessous d e . 1 8 ans puisse ap
procher -un cheval pour n'importe quelle ma
nœuvre . J'espère, ù l'avenir, qu'elle prendra des 
mesures de précaution pour éviter ces sortes 
d'accidents qui peuvent avoir des suites p lus 
Braves. 

pBOGRAMfâE DES ^PEGTACLis 
O M N I A P A T H E . — Ce soir nouveau pro-

Jfjramme — Actua l i t é s : L e P l u v i ô s e (sui te) 
•— L e D e r b y de Chant i l ly — L e Cortège his 
tor ique de B o u r g e s — L e s officiers aviateurs 
ta- L a R e v u e p a s s é e par l 'empereur d'Autri-
fcha à Serajevo — L e tremblement de terre 
d e Cal i tre . 

Par t i e Théâtra le : L e reflet d u vol , par 
P a u l e t Vic tor Marguer i te . — L'ancien déte
n u — L a Zinjrara. — L a nuit ant ique — Max 
Linder , dans l ' Ingénieux Attentat — M. Prin
c e e t Ml le M i s t i n g u e t t e dans L'Acte do Pro
b i t é — L a Bel le-Mère au diable . 

V o y a g e s : Sa int -Malo — L e s rizières d u Ja
p o n — L e s D a n s e s de l'Orient, e tc . , e t c . . 

T.I.j.: Cinéaiatojr. gratis m Galeries Lilloises 

TIRAGE 
des Pons da Participation 

de l'Epargne Française 
N o u s p u b l i o n s c i - d e s s o u s l e s l i s t e s c o m -

Ç'IémentaireB d e s n u m é r o s s o r t i s a u d e r n i e r 
i r a g e d e s B o a s d e l a P r e s s e e t d e s B o a » 

d e P a n a m a , : 

B O N S D E LA P R E S S E 
L e s 3 0 n u m é r o s s u i v a n t s g a g n e n t c h a c u n 

200 f r a n c s : 
468227 416673 303921 342300 16524» 8569 
217552 70139 95146 385576 19162 11503 

88102 121040 4799S5 80155 238011 62430 
290415 497254 125517 286457 45384 183777 
323899 458530 344659 377432 197402 281353 

L e s 60 n u m é r o s s u i v a n t s g a g n e n t c h a c u n 
150 f r a n c s : 

432588 473771 41921 69134 184457 207357 
51003 352006 399027 259518 126069 404184 

459287 350781 101117 496710 438338 30352 
1949!» 279765 388698 160114 81598 212052 
96253 463688 494821 433664 438073 88317 
42738 346389 109564 379462 324135 402824 

140795 140966 143022 261863 272350 111734 
189086 302395 378329 340814 237985 88760 
414241 226816 93C11 297420 160682 154845 
424130 148933 225524 49705 128166 12095 

L e s 200 n u m é r o s s u i v a n t s g a g n e n t c h a 
c u n 100 f r a n c s : 

2821 4249 (5827 10827 13486 21890 
23760 25041 25205 35985 36975 38120 
38495 44375 45366 47899 52148 54287 
55997 50871 61312 63851 67501 69937 
71409 75396 79290 79392 90526 91281 
9-4088 96148 98135 99515 102848 103156 

103327 106888 108624 115554 118103 122322 
123028 125627 129343 133745 134827 136530 
136674 136874 137954 139403 140045 145261 
146769 149693 150952 151368 152932 153613 
157987 1G0006 160126 K13V07 165446 166172 
167002 169046 171762 175816 177014 177:199 
178411 173772 180887 183842 185975 186121 
186668 1SS903 189690 193517 19631» 199338 
206199 21344-4 213670 216000 219512 221526 
221886 229268 229682 231775 232486 239980 
240378 243198 £47449 257754 257829 260718 
aC0'.XX) 202623 204006 265422 265573 267194 
267246 269604 272841 S71403 274916 278321 
278561 278664 282P02 287217 2S8197 289706 
293062 294201 295297 301823 302243 305445 
313870 319000 3S7133 327731 333765 336013 
336726 .33793S 341373 342318 343581 345857 
349567 350334 351754 352325 364P.21 3?5279 
306135 366760 30SO39 319199 372390 366133 
386766 368039 369199 372396 372699 374799 
376877 377441 378292 379000 383834 384628 
3<C>7?<; 3S9866 393.825 3947S9 399095 400082 
400798 402390 433232 405724 409:129 410373 
413)103 414030 418778 424076 420318 427390 
411072* 434-9"3 44r210 4,"<W 445888 4*8436 
452113 459--.S9 461229 461661 462193 462923 
466516 468338 471149 476672 4 S U 7 9 489509 
491180 494673 41)4759 491789 405361 490512 

' 497597 
B O N S D E P A N A M A 

Lea 50 n u m é r o s s u i v a n t s ga.3r.ent c h a c i i i 
1.000 f r a n c s : 
122343 596.493 253603 90B872 732829 

1610411 1579439 1969413 1479805 1709247 
:i\ï>-?.\ 17O0123 704874 17933'13 22-'Xl i 
181323 412651 1399701 1494845 837375 

190',047 81092 268463 97*203 107920 
688630 1150577 1156606 313476 1833243 
814222 910698 1408284 683205 1875117 
031036 90*877 630733 112:777 20.V187 

lf.13736 1732526 603080 1043680 420913 
1002561 1568346 1473312 1282737 1300297 

3e g è n t e T d e s S S ô n & r i n i S ï e u r . Trots mois *e 
prison avec sursis. Défenseur : M» Uamblin. 

Marescaux QiarlesJQéber, soldat au 110e dln-
fanterie, refus d'oMlsaance. Quatre mois de pri
son Défenseur : M» GenSaln. _ _ _ 

Morelle Joseph, so ldai au 84e d'infanterie, ou
trages envers u n supérieur. Deux mois d e pri-

Moustard CharVes-Octave-losapti, ouvrier i la 
5e compagnie d'ouvriers d'artillerie, vol au pré
judice d'un habitant. U n mois d e prison avec 
sursis. Défenseur : M* TeOier. 

L'OUVERTURE OE 1 1 PECHE 

BIBLIOGRAPHIE 
L A C O M P T A B I L I T E D E L ' A V E N I R 

Nous apprenons avec plaisir qu« la Chamb.'S 
de commerce de Lille, dons sa séance du 87 mai 
«•ramier, a adressé à M. A. Darras, professeur de 
o o a n p m b u i t o * t - i l l » , d e s reiuai-oieiui-nUi e t s i 
fcnule approbation pour renvoi d - s^n Traite <J-
oomptabilite en parties doubles, intitulé « La 
Comptabilité de l'Avenir ». 

Celte approbation jointe aux nombreuses relé-
•rences déjà reçues, font honneur au Jeune au
teur a qui nous adressons toutes nos télicitatàons, 

Nous rappelons que cet ouvrage est <-n vente 
chez Talloridier, ô, rue I-'aidheibe, d Lille. 

La Pastorine 
up£. Email 

i îS j ï i i J^^^comp.araM» ~» 
Tique a u pince-io 
5 t e au» i n t e m -

cbez t o u s le* 
^te •marque. 

ï«*8 ea Gros: WSXS&, .81, m U M , Siui 
Conseil de BBBPPB eu IBC Corps i armée 

Stancs du (6 juin )3li» 
Hé>iuet AlciJe, rcseivls le de la clusso l î » i , 

du recrutement d'Arras. Bisoumission. Vmjjt 
jours de prison, rxifenseur : M» Ciombert. 

ChrisUaann Geoii«-s-Et.gèrie, jeune soldat de 
la c lasse ÎUOS, du recrutement d e Valenciennes, 
iaasouniLsslon. Deux mois 4 e prison. Détenseur ; 
M- Delpierr* 

— Schiels î Adolphe, jeune solda' de la class» 
19ÛR. du recrutement de Lille, insoumission. Un 
mois de prison. Défenseur : M* Delpierre. 

Le Coguic l-'rançois-Marie-Iiaouai'd, réserviste 
de la classe ls'jT-lsa», insoumission. 

Lorio Jules-Arthur, jeune soldat de la classa 
1S96, du recrutement de ï r o y e s , insoumission. 
Un mois de prison Défenseur : M* Delpierre. 

Banco Charles-Alexandre, soldat au »4e d'in
fanterie désertion à l'étranger avec emport d'ef
fets. Sjx mois de prison. Déieoseur : M* Uam
blin. 

3 0 Juin Prochain 
3 0 . 1 0 3 Lo t s ; 
2 . 7 5 0 . 0 0 0 Espèces 

TROIS GROS LOTS : 

Un Million cfe Fr. • 200.000 Ff. 

.00.000 Francs 
P o u r p r e n d r e p a r t à c e t i rage , a c h e t e r poux 

u n B O N D E L ' E P A R G N E S O C I A L E F R A N 
Ç A I S E . 

E n r e n t e c h e z n o s D é p o s i t a i r e s , V e n d e u r s , 
B u r e a u x d e T a b a c e t d a n s n o s B u r e a u x , 
186 b i s , r u e de F ? r i s , à L ' L L E . 

A la « Civet te », G r a n d e - P l a c e , a LILLE. 
Chez Jauze , r u e d e - l a Cloris , à D O U A I . 

Hernies, Hydrociles, Varicooèles 
Guii i soo M U Ï douieur. s a n i bandage, e n lix 

i o j r i . par le Docteur B.VsTIN, Spécialiste, i 
FON r.Vl.MC-LEVEQUB lieigique). 

A ce jour. lOliîi) guériions [preuves à Vappai'. 
— Uroclturt ezpliraliv» envoyé? {irafis. Ciuenson 
garantie 1 vis cl sans supuiatiôn par cartiflsat 
annexé a lu quittance, ceci e?t fort importaut. 
Paiement ip.-ès ffuérison. — Discrétion 

A i début, sn 1 » ) , le Uf BASTW était le seul 
spécialiste herniaire. Mais aujourd'hui, il v a r̂i 
uiand nombre da soi-d^ant «pécialisles. Pour 
Mire votre riioix entre eux n'hésite, pas *t le'jr 
d 3 m n 1 e r la signature de l'engagement suwan'.. 
qui fsra fuir les faux spéciallites : « l e soussi
gné, docteur en m Sdedne, déclare pouvoir opé 
rer de llerm-. ;j:jiroccH« ou VartjcoesU. le 
sieur.. . sans danger d'Infection locale ni gène-
raie. Si une suppumlion se produisait et empe 
c h o i t l i r ^ p r i * * d u t r a v i . i l m - m * l dnr>« W S S l « t 
de quatr» semaines, a dater du jsur de l 'operv 
tion, je ni e n l i s e à supporte- les pertes de sa
laire et les t a i s divers qu'occasionnerait a 
suppuralion. 

Docteur BASTI.N. 

Succès énorme et s a n s précédent. BeUe tête a 
sportive en tous points. 
„ U y a lieu de féliciter les organieateurs, M. 
Etienne Lefebre, l'actif président; M. Minard, la 
dévoué directeur des courses; M. Arc, le secré
taire; M. Maurice Legrand,-l'infatigable trésorier, 
toujours sur la brèche pour sa société, sans ou
blier M. Victor M essieu, le sympathique starter. 

Voici les résultats : Ire course • LlUe,Tourcolng, 
Quesnoy. Lille, 45 partants. 1. PrôVost; S. Béba-
gue Eugène; i . Dewïeau Achille; 4. Gérard Van-
Kesblcque; 5. Verplenque: 6. Marc Segers; 7. Du. 
pied Maurice; 8. Honoré Louis; 9. antenvelge.' 10, 
Tessely; U . Duvillier, 12. Dupied AohUle; 13. Des . 
reux Désiré; 14. Vanmarcke; 15, Lejooutre Gua-
tave. 

Superbe course d u Jeune arUleur Maurice Du
pied. 

ï e course : Lille, Tourcoing, Lille, 95 partants. 
1. Tiers, de Tourcoing; 8. Boutten; 3 . René Ptece. 

Lne mention au jeune Thorel, de Lille, du Vélo-
Club-SainWilauricie, classé 7e, malgré une cre
vaison. 

C I R C U I T D ' H E N I N - L t E T A R D 
Dans le mit d'être agréable, et d l a demande 

du Vélo-Club du Levant, de Tourcoing, la course 
vélocipédique dénommée Circuit d'Hénln-Llétard 
annoncée pour le Su courant, e s t reportas a u 2 i 
juillet lorucuaia. 

Voyages en Belgique 
P P J X R E D U I T S 

Demandez les prospectus illustrés, envoyés 
gratis avec plan de l'Exposition de Bruxelles, 

oraire et prix des billets. — Guide illustré de 
30 gravures, oveo combinaisons avantageuses, 
description et bonne carte en trois couleurs ex-
pôdli oostre 0 fr. 75 en timbres ou mandat-carte 
envoyé a M. LIBOUTON, 422, rue Le Peltler, Pa
ris (Représentant des Chemins de Fer Belges). 

BULLE! IN COMMERCIAL 
MABnTTv»- D E P A R ' S 

Cours de clôture du fT fufn 1910 
COLZ.AS Soutenus. — Cour. 54 75 Procb. 

55 »». — Juillet-Août 55 25. — 4 dern. 56 50. 
BLES. — Soutenus. — Cour 25 25. — Proen. 

84 35. — Juillet-Août 24 85. — 4 dern. 23 95. 
SEIGLES. — Calmes Cour. 16 60. — Prbeh-

16 75. — Juillet-Août 17 » . — 4 dern. 16 75. 
AVOINES. — Soutenues. — Cour. 17 » . — 

Proch. 17 95. — JuMet-Août 17 90. — 4 dern. 
17 40. 

U N S . — Hausse. — Cour. 76 50. — Proch. 76 . . . 
— Juillet-Août 75 50. — 4 dern. 73 50. 

FARINES — Snutemiea.— Cour. 31 60 — Proon. 
32 . . . — Juillet-Août 32 05. — 4 dern. 31 25. 

ALCOOLS. — Fermes. — Cour. 59 50. — Prcob. 
59 50. — Juillet-Août 59 25. — 4 dern. 4» 50. — 
3 octobre 47 75. — 4 prem. 47 »». 

SUCRES. — Calmes. — Cour. 44 75. — Proch. 
U 12. — Juillet-Août 43 75» — 4 octobre 33 62. — 
4 prem. 34 12. 

Chronique des Sports 
CYCLISME 

L A D E M I - F I N A L E 
D U T R O P H S E D E F R A N C E 

Demain dimanche 19 juin, sera courue la J«mi-
finaie <iu ïrop&ée de France, su.- le parcours sui
vant: Départ <1« ta Laiterie ue Barbteux, à 11 
us ines . Nouveau iioulevarU de Lile jusqu'au 
Croisé^Aroc&e, et ensuite le nouveau boulevard 
de Lille-Tourcoing jusque M ou vaux, traverser 
cett» localité, gravier de Bondues, Linseiles. Quer 
uoy, VVeU-Macquart, La Prévôté, Arinentieres, 
contrôle volant, Nieppe, Bailleul, Hazebro'Jdi, 
contrôle fixe où tous les coureurs devront avoir 
un ~achet sur le dossard, Stervtlle, contrôle vo
lant, La GoVgue, KsUiires, La CroL\ du Bai, Er-
Suiugtiem au Vont de Nieppe, reprendre la 

rand'Rout», Arnientières, conuOle volant.W'etz-
Macquart, Linseiles, Bondues. Mouvaux, Nou
veau BouJevard, en tournant au Croisé Larocne, 
Vélodrome du Parc Barbieux où les coureurs au
ront trois tours a faire. Trente coui-eur* pren
dront part à. cette course, ceux-ci sont les ga
gnants des éliminatoires qui ont été courues 
dans les départements de iOise, de la Somme, 
de l'Aisne .des Aidennes et du Pas-de-Calais. En 
plus des prix o grande valeur affectés a cette 
épieuve , les 6 premiers classes seront qualifiés 
pour la finale qui sera courue à Paris, e u sep
tembre prochain. 

V E L O - C L U B D E L I L L E 
Cest devant plus de 30uu personnes que fut 

donné, au nouveau Boulevard, le départ d i s â 
courses organisées par cuits jeune et voulante so
ciété. 

LES TIRS 
A LENS 

Un grand tir a l'arbalète aura lieu 1* 20 juin 
Prochain, a l'élablissemeut Leclercn Henri, rue 
l'aul-Bert, fosse numéro U. 

Le tir se fera a l'oiseau, il y aura 150 francs de 
prix garantis, répartis comme suit: les s pre
miers abattus 5 fr. cbaojue; les 6 suivants 10 fr.; 
les - suivants 15 fr.; le dernier 20 fr. 

A DOUV1UN 
Un concours de tir a la carabine Lebel est ou

vert a l'école des garcocoi depuis le 5 courant. Un 
certain nombre de tireurs se sont déjà présentes; 
mais e n raison de la quantité de cartons u fau'e 
(17.ï), nous prions i^s amateurs de se hâter. 

Nous espérons que tes sociétés de tir et les 
sociétés d'anciens élèves des environs nous ap
porteront un iemoi^najje d'encouragement, ea 
envoyant le plus grand nombre possible de leurs 
menmres se dispute.- les prix qui sont d'une réelle 
valeur. 

On tire le jeudi et le dimanche. 
l-ss quinze premiers gagnante auront droit gra 

tuiteaient à un car-ton de championnat. 
A BILLY-MONTIGNY 

La Société d'archers de BlUy-Monli?ny don
nera un grand Ur. à la perche le uirnaiiche ï 6 
juin. 

225 francs de prix; la mise sera de 1 fr. 60 par 
tireur et le tir commencera i i l h. 1 2 de lapres-
midi. L'inscriotiou de peloton se fera enea Loges 
Armand, déb iunt , rente de Uouvroy. 

JEU DE B A L L E 
A ULLt l 

Dimanche 10 juin, i 3 iMarea, sur le B 
du boulevard dej £coie3, lute internationale entre 
deux équipas de seconde spéciale : Attdregniea 
;.MarUn; et \ a l e n . i e n n e s (UrosJeBnj, 

PKCHE 
A LILLE 

NORD-TOUM&TE. — La lecUco lidcise du 
Njrd-'l curiste orjjanisé Pour le dimanche l'J 
juin à l occasion d e l'ourerture de la pêche, une 
uoeurston a la Motte-aux Bcis 

Départ, 5 heures préctii», cale Anatole, 3 t 
ru- Nationale, ltr.v raire . M- ulin-Rouge, i>cm-
me, ArmenUères, listaxres. MervUla, m Motte-
aux-tiois 

— 'Lé retoor mira Heu vers 5 beurcs d u s d r , 
m ê m e itinéraire. 

Nota. — Les pêcheurs sont priés de se munir 
de leurs engins . 

'EST LE PRINTEMPS 
D e p a l a rjuelauei jours , le b e a u rrmrs r.ou = 

est revenu. C e - t le pr intemps . C'est le réveil 
de l a nature. C'est le retour i l a vie. C e s t 
aussi , pour u n çrra.nd nombre de personnes 
le retour des indispos i t ion*, tirs douleurs , des 
mala">se3 occ»s!oTir.f;S par le c'ianrrement ' -u«. 
que Hr raison. C'csr ânne le m o m e n t de ra
fraîchir le sanjr. de se nettoyer l e c o r p s ; m a i s 
il faut éviter les purgat i fs violents , I bases 
minérales dont l'usarre détermine souvent de 
l'irritation, de la fat igue et de l'affaiblis -
ment. Ces i»conréniear> ne sont nas à cyaio-
dre avec les BMC4M de Santé , dont l'action 
douce et b ienfa isante e s : due aux principes 
végé taux qui e n const i tuent l a compos i t ion . 
Ans = i, ces D r e s s e s convienn~nt-e l les bien \ 
cette époque de l 'année p o u r réveil ler l'acti
vité 3.-« voies di<restives e t rétablir ainsi l î 
leu normal e t régul ier des pr inc ipales fonc
t ions de l 'organisme. L'emploi de c e s Dra-
j5*éee n'assujett it a aucune d ispos i t ion part tc i -
liére, puisqu'on l e s prend le soir , a u dernier 
repas. E l les conv iennent à tous l e s tempéra
ments , depu i s l ' enfance jusqu'à l a v ie i l lesse . 
Leur prix est à la portée de toutes les bour
ses , m ê m e l e s p lus modes te s , p u i s q u e la r.oîte 
qui contient 100 D r a g é e s ne coûte que t fr. 50 
dans toutes l e s phr"---'"ries et - . . ô'épôt rf*n*. 
rai, chez M. D U B U S , 7, rue des Arts , à Li l le 
qui e n fait l 'envoi franco contre la s o m m e 
de ï fr. 6o e n mandat-poste . 

BULLETIN FINANCIER 
B O U R S E D E L I L L B 

Lille, f7 juin 1910. 
Le3 transactions e n Valeurs Charbonnières sont 

des moins importantes, aussi les changements 
survenus a la cote sont sans aucuns signification. 

Anictie perd encore 9 francs à 1.910. Anzin se 
maintient k son niveau précédent S.490. Bruay 
reste demandé a 1.1&4. ainsi que le dixième a 119. 
Bully abandon?» encore une fraction a 5.351, le 
50e s'Inscrit a 10H. On demande Carvin a 3.580 en . 
viron sans oontre-partie. Le 5e en bonne tendanc 
a 718. Qarence défend toujours bien son cours de 
470. Courrières plus indécis A 3.451. Crespln of
fert. Douchy rétrograde à 1.125. Dourg^s se main
tient touiours à 389. Escarpelle en légère reprise 
à 1.047. ï'erfay enregistre quelques achats à 481. 
Lens très discuté A 1.079. le 10e un peu mieux à 
108.75. Llévtn en faiblesse recule là 4.450. Le 300e 
mieux à 149. Litrny peu changé a fi3h. Au groupe 
Maries l'on maintient bien l«s noeWon*. Le 30 % 
s'inscrit en hausse fi B.4ÔO. La PRrt 71) *4 répète le 
cours de 3.375, le 20e s'échange M 70. On n'achète 
le 5e Meurchin qu'à 2.SS0. Nord d'Alais r>lu_s hé
sitant a S90. Tnivencelles e n perte à 1.351, a ins i 
que Vlcotgne fi 1.710. 

Aux divers, reprise d'à Mnriarinariés de Bé-
thune * 309 Les Laiteries du Nord sont bien ache. 
tAes a 415. La Lucette en orientation plus favora
ble à 935. 

__ 3t», CM». Varac*le-Vle«i«» 4M. m 
Jouissanee M». Bto Ttato a L g 5 . . 

Les V e s s e n Canacuennes ont uni rxiBoeanil ls l 
d'affaires. L eMexico est terme à 6 5 l . g f » h MO. 

COMPTANT. — L'animation e s t eenaftate « J e i 
corbeille. Les T r a m w o y s son t e n c e û l e u w W v 
danoe. o n eote 510 et 474 en obL B U . _ _ 

Les Valeurs SMérargiques e t Caarooomëwjl 
sont plus actives et ont de s dispositions meil
leures. 

Aux Mires d e Sociétés Cotonialee, noua r é t r o » 
Tons l'ordinaire Katanga a Î.085. 

Les Glaoeries sont bien achalandées e t m o n 
trent d e bonnes dispositions. 

Rien à relever aux Etrangères. 
S ignalons toujours de nonnes demandée e n Or*. 

Port de Para, ainsi qu'en obi. Brésil RaiUreja 
a 470. 

B O U R S E D E B R U X E L L E S 
EruJCiles, n jui/t 19f0. 

TT.RME. — I-a tendance du marché e s t plus 
pnt,:î.rf):«.inle, les <-'M?r>i sont moins discutés, mais 
les affaires rest-.nt peu nombreuses. Nitrates est 

E t u d e d e M* G é o r w » G A M B I E R , f r e f f l e r «i» 
T r i b u n a l d e P a i x d u 1 e r Arrondi=aeijae»W 
r u e d e W a z e r n m e s , 66, L I L L E -

Commune d'Hellemmes-Lille 
'Au d o m i c i l e d e M m e v«rav<s D é m a r e e t - G b s v 

pe le t , rat K l é b a r , n u m é r o 1 9 - , 

PAHR S U I T E E«E D E C E S 

Vente Mobilière 
L ' a n m i l n e u f c e n t d ix , te d i m a n c h e cas» 

n e u f j u i n , a n e u f h e u r e s e t d e m i * d u m a t i n , 
U s e r a p r o c é d é p a r m i n i s t è r e d e M» G e o r g M 
C A M B I E a , gref f ier df. T r i b a n a l d e P a i x . « 
Lil le , A l a v e n t e a u x e n c h è r e s p u b t k r a a s d'uni 
M O B I L I E R D E M A I S O N c o m p r e n a n t : T e * 
b l é s , c h a i s e s , a r m o i r e s , c u i s i t ù e r e , l i teries , , 
v a i s s e l l e , e t c . 

C e t t e v e n t e a u r a liera e x p r e s s é m e n t a « 
c o m p t a n L . »-»• GAMBJUSttr 

P o u r s e r e n s e i g n e r r a p l d é m e n l e t VtSU 
façon p r é c i s e s u r t o u t e s tes v a t e m » 9ê 
B o u r s e e t n o t a m m e n t s u r l e s C n a r b o n n a B » » 
s ' a d r e s s e r e s J o u r n a l 

LE RENSEIGNEMENT GÊNERA: 
publ ié à L I L L E , 5 , G r a n d e - P l a c * . 

O n y t r o u v e t o n t e s l e s in format îor i s flriaW» 
ci è r e s i n t ê r e s s a n t e a e t t m e Re-vno Be« Met*. 
c h ê s d e Li l l e , P a r i s e t B r u x e l l e s . 

L e C * r s t ; Emile G E S t 

CCle, l » u e . m e Sa P a r * . 

BOURSES 
Paris, Bruxelles, Lille 

du 17 Ju in t t t O 

V a l e u r s S u d - A f r i c a i n e » 

B O U R S E D E P A R I S 

- n d e d 'Etat 

lUlltiU 
Hniçe lOnsoliJ» * 'J« 91 6U 
RUJM S 0l0 i l ! » ' * *> 7J * ; 

K U M 193* » « » • ^ 
Arteutîn ISM 
\ u e n ù Q VWO 
Soroie •O'O 
Brésil 5 UAJ 
Brésil » 0/0 
•M. B M < • WJ 
P o t u g i i - î Oi» 
Tore unili-
U»U lurci . . . . 

E t a b l i s s e m e n t s de Crédit 

r.oljiMi* 
Béer» 

ts«c rUatf 
t'errein. Gol 1 
IWâenliaift t* t»w. 
Gûers 

R l n 1 Min»» 
H i c i l a n l e u 
Hù'jiu^ja G o i d . . . . 

—.vutNiw. : t/ï 
vl.-rïftiUe 
I B W I . . „ 
n o r d a x c x . . . . . . . . . . — . . 
Lroa , 

Oompu oat. iftlecoioirte 

Crédit Lfoaumu 
s o a e l 9 i^eattrmU. 

i o c i e t e l n a ç . -Jiae 

U n M 

wn limite». 
• Otto:Psn« 
t*ar»si.ffnM 

e a n n » de -'=-•• - T r a n s p o r t » 
Act ion» 

ii»t . . . 
«•.-L.-M 
Midi, 
, \orl 

rléan* . - . . . . 
Oue,l 
lletropuutiui . 
Oxnibos . 
Wa*oa&- U t . . 

r â l e u r s l u d u s t r i e l l a » 

pan.-

v.::: 

i.ii.'. 

iii Y. 

ijj '.'. 
tu .. 

1 . . , . 

&or.io» icc 
laD:icr Olw.uiii^ . 
H t l U l 
dciaus. 
S«llld*iw 
IttUÙi 
t i io- l lato 
I ftitrtnm-làrae . . . . 
S:l* ^ e t p » e « . . . . k . 

l u i . . i*i;.-t ; 

E m p r n n t a S e * V i l l e » 
e t O b l i g a t i o n » 

su 
1371 1 OtQ 
iSTâ 

1S3S i IAJ 
Î83J i 0/J 

. 11 7 

Fonder»» U 7 3 . . . 
— 1 * U . . . 
— l i S i . . . 

— its&... 
liàtia-ùoeim 
uepitimawai i Urll laSo 
ocotijini^uee 4 Urll. . . . 
o>l Al^erwa i 0W 
uueM Alft-enea s (Ml., 
ù t i UN »aciea 
. S M 
. 2 I B 

j > . a _ - a . i 0AJ 
• ^ i UAJ iwur*gui 

— ( ta 
Uk. Je '«r A •" J •> 0/0 a» . 

— ' i 0A» B4. 
— Z1U 

O c i f o u i 0/0 a a c t e a . . . 
— s u / o aaareAa. 
- i l / : — 

O u s t i 0/0 « A c i a n . . . . . 
— 4 0/0 Bouroau . . . 
- U B — 

Su.1 France a Or* 
\ada lo tu i 0/3 i r e earw. 

. a 0/3 i* eecin. 
\acl rien. 3 0/3 lr« a r a . 

— iO/OUa — 
— 3 0/3 3* - . 

âaxafMM &W<i lr« kjra. 
30/3 H — 

t^impelnaa 3 OW 
Aulrun» a n c ira a r a . 
iua» a 0/0 
6ua< 3 0a> 
fana oa 001. K a. a MU. 

— a 0/0 
— a o / U . . . . . . . . . 

eanam\ l a t a r a 

Z M . - . . v t«fH 

a l a . . 
* - l ij 
434 . . 

431 t a 
a*) / à 
434 aa 
43a ij 

-Il . . 
a*! au 
a*a au 

| M 

B O U R S E D E n a n x » ' ' - » - - » ^ 
F o n d e d 'Eta t et L o t » ' 

•in ionr 
ait âO 
iu6 Î6 

4j3 au 

111 2â 

>0.*a« 
33» 

Beota Ralca S t < l „ 
ViUa d'AnTara 1SS7 . 
^nran 1902 
Braxeliei 1 9 « . . . . 

Lola Cotuo.. 
B^n^oa Nanonala . . 

a. Cbarnins Conaa . . 
Di». Tr. B m t a U o i . . . . . . 
\nc laar r l > , , , , 
Cocceril -
0a«raa ~ 
Sarrabrtok w , 
^ndarloaa '** 
Bertiiasan . . . . . , 
B o i < - i ' a . m T . . . " " " ~ ! 
.torioaaa Cancral . . . . — , 
' iarttonnaKaa Balaa» 
aanUarea i Oonr . . . 

Baoe.r. « Bot 
fonuiaa " ' 
âoaatra. 
Grana-S 
t i r ^ n d a - a l a e h t n a . . . . . . 
Uorlooz . . . . . . . . , 
HouiUaraa-Uniaâ ..."... 
Marieront . » . 

Sa i t Calpart 
de Ourlerai 

lil 
94 Sa 

4 Î 1 0 
l â l ' i U 
U â f t U 

Uaejrv, 

• a i»«rv 
9 t « V 
9 » > ) i 
S I J» 

U i S i 
94»? 
7* al 
M âtt 

»TÎ3 . . 
4*33 . . 

Uniapro, 
alataîlun, 
Saterial Hcmnco-ualga. 

4.4 ad 

i't i: 

tauaaua ràamaaoae.. 
Pradaitaaa n a â a . . . 
Aaonu de rJtarlaitw 

frian-Sniain . 
latr ir iaa—. 
.>jaolda,._. 

Setropalitaan. 
Unasat - . » . . . . 

>rtanaa . 
llurgia Husao-Belrje ( ë 4 a 

. i ï i 43 

'. BtU S 

J^^aai 

0 4 » aa 

t ; 3 a 

S* 
4402 t . 
' l a i 

a/Sa . , 
440 au 

" M i / 

iiti . 

« l î fc l " 

aBOOBSJB JDS TaTLTâr 

Uoi l / - a r a u r (anUay 

rfrnar — ." 
i ^ a r r i a . . . . . . . . . . . . 
Garrin l / a . . . . . . . . . 
Glaraoea . . . . . . . . . . 
ùo arriéra» 

aàau 
10S H 

r i a a 
3aW 

Ooacny. 

U « a / 
' » 40 043 . . . 

Hurla* (2Ue>. . . . 
a l a o r c n u i , . . . . . . 

Bann <>•> . . 
vlatrtcotirt 

a a â l 

t u ! 

ol5 

^ 4v* J» 
•.ftOàO iu 

lus au 

:::k|!L 

y tourne ^auaa . 
ViaM»na llOaj . 

« ô -

83 J-a 
1«<* . . 

10S Ja 
t a a * . . 

Transmis par MJat 
re lSr l lSS i l tJI fc . 
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SALVATOR 
par iUejtandre Dumas 

î>û i s s ; aw>rocaîant d e l 'orei l le d e l ' agent : 
_ - J e s u i s d e s v ô t r e s , dit- i l , 
a - D e » n o t r e » r 
_ _ Oui , )\eis»ex-rnoi d o n c p a s s e r . 

A h l a n I v o u a é t é» p r e s s é , à c e qu' i l 
P ^ ! l t ! j e ? » u i » q u e l q u ' u n , dit G i b a s s i e r d 'un a i r 
àm o o n n l v e n c e e t e n c l i g n a n t d e l 'œi l . 

_ V o u s s u i v e z q u e l q u ' u n ? 
_ Je s u i s u n c o n s p i r a t e u r e t d e s p l u s d a n -

• ^ T v f a i m e n t I S o t e t t c » q n e k r i u . » t 
— P a r b l e u 1 v o u s a v e z d û l e v o i r , c e s t 

* l » m m e q u i v i e n t de d e s c e n d r e ; c i n q u a n t e 
aern. m o u s t a c h e s g r i s o n n a n t e s , c h e v e u x c o u -
S ' a n b r o s s e , t o u r n u r e mi l i ta i re . V o u s n e 
f o v e t pa» v u T 

_ S i fa i t , i e 1 a i v u . 
_ E h b i e n , a l o r s , dit G i b a s s l e r r i a n t t o u -

jonr» , c ' e s t lu i qu ' i l fa l la i t arrê t er , e t n o n 
P ^ 1 O a L m a i s , c o m m e lu i a v a i t s e » pa» 
o i a r e , e t p a r f a i t e m e n t e n r è g l e , je l'ai l a i s s é 
p a s s e r , et , c o m m e v o u s n ' a v e z p a s l e s v ô 
t r e s , i è v o u e arrê te . - .__ . 

a»» O o m m e n t 1 v o u s m a r r ê t e s T 
on» S a n » d o u t e ; e s t - c e q u e v o u a c r o y e z q u e 

-m * a i » m e g ê n e r p o u r c a l a t 
a»» V o u a m'arrêtez , m o l I 
—. Ont, v o n » . . , . . . . , „ 
— iMoi». a g e a t p a r t i c u l i e r d e M , JacJtal 1 

— L a p r e u v e ?... 
— B o n i l a p r e u v e , j e y o u s l a d o n n e r a i , e t 

c e n e s e r a p a s difficile. 
•— D o n n e z - l a , a l o r s . 
— M a i s , e n a t t e n d a n t , s ' écr ia Gibaas ier , 

m o n h o m m e s e s a u v e peut -ê tre . 
— Oui , je c o m p r e n d s , e t v o u a n e s é r i e s 

p a s facbé d'en fa ire a u t a n t q u e lui . 
— Moi , m e s a u v e r ? A h '. p a r e x e m p l e , 

p o u r q u o i fa ire ? O n v o i t b i e n q u e v o u a n e 
m e c o n n a i s s e z p a s ! M e s a u v e r , n o n : j« 
t r o u v e m a n o u v e l l e p o s i t i o n t rop a g r é a h l e . . . 

— A l l o n s ! a l l o n s 1 dit l o g e n t , a s s e z de pa
r o l e s c o m m e ce l . 

— C o m m e n t , a s s e z d e p a r o l e s c o m m e . . . ? 
— Oui, s u i v e z - n o u s , o u b i e n , . . 
— O u b i e n quo i ? 
.— O u b i e n o n ira r e q u é r i r l a force a r m é e . 
— M a i s , p u i s q u e j e v o u s d i s , r é p é t a Gi

b a a s i e r é c u m a n t de co l ère , q u e j ' a p p a r t i e n s 
& la po l i ce par t i cu l i ère de M. J a c t a l . 

L 'agent l e r e g a r d a d'un a ir de m é p r i s qui 
v o u l a i t d ire : » F a t q u e v o u s ê t e s 1 n 

Et U h a u s s a l e s é p a u l e s , e n f a i s a n t s i g n e 
a u x d e u x a g e n t s e n r e d i n g o t e n o i r e da v e n i r 
à s o n a ide . 

Ceux-c i s ' a v a n c è r e n t e n h o m m e d r e s s é s à 
c e t e x e r c i c e . 

— P r e n e z g a r d e , m o n a m i I dit G i b a s s i e r . 
— J e n e s u i s p a s l 'ami d e s i n d i v i d u s q u i 

n'ont pa9 . d e p a p i e r s , r é p o n d i t l ' agent . 
— M. . lackal v o u s p u n i r a s é v è r e m e n t . 
— M a c o n s i g n e e s t d e c o n d u i r e & l a pré

fec ture de po l i ce l e s v o y a g e u r s qui n 'ont p a s 
d e p a s s e - p o r t ; v o u s n ' a v e z p u s d e p a s s e 
port, je v o u s c o n d u i s a la pré fec ture de po
l ice ; r i e n de p l u s s i m p l e q u e ca la . 

— M a i s , s a c r e b l e u ! j e v o n » dis.»» 
— M o n t r e z v o t r e œ t L 
— M o n œ i l T d i t G i b a s s i e r . C e s t b o n p o u r 

d e s a g e n t s s u b a l t e r n e s c o m m e v o u s , d 'avoir 
u n œ i l ; m a i s , m o i . . . 

— Oui , v o u s e n a v e z d e u x , v o u s , j e c o m 
p r e n d s ! e l .bien,, c e l a fa i t q u e v o u s r e c o n - . 

n a î t r e z m i e u x l e c h e m i n que n o u s a l l o n s sui
v r e . E n r o u t e l 

r— V o u s le vou lez I dit G i b a s s i e r . 
— J e c r o i s b i e n q u e j e l e v e u * -

N e v o u s e n p r e n e z q u ' à v o u s du m a l 
q u i v o u s arr ivera . 

— A l l o n s , a l l o n s , a s s e z j a s p i n é c o m m e 
c e l a : s u i v e z - m o i de b o n n e v o l o n t é , o u b i en 
o n s e r a ob l ige d ' e m p l o y e r l a force. 

E t l 'agent t i ra de s a p o c h e u n e jol ie petite 
p a i r e d e p o u c e t t e s , q u i n e d e m a n d a i t q u e 
l ' h o n n e u r de fa ire c o n n a i s s a n c e a v e c lea 
m a i n s de G i b a s s i e r . 

" S o i t l d i t G i b a s s i e r , q u i c o m p r i t l a faus 
s e p o s i t i o n o ù il é ta i t , et c e l l e p l u s f a u s s e o ù 
U p o u v a i t s e m e t t r e ; je v o u s s u i s . 

— A l o r s , j ' aura i l ' h o n n e u r de v o u s ofîrir 
l e b r a s , t a n d i s q u e c e s d e u x m e s s i e u r s n o u s 
s u i v r o n t p a r derr i ère , dit l 'agent , a t t e n d u 
q u e v o u s a v e z l 'air d 'un g a i l l a r d c a p a b l e de 
n o u s b r û l e r l a p o l i t e s s e a u p r e m i e r c o i n d e 
r u e . 

— J'ai fa i t m o n devo ir , d i t G i b a s s i e r e n le* 
v a u t l a m a i n a u c ie l c o m m e pour prendre 
D i e u à t é m o i n qu' i l a v a i t , e n effet, lu t t é jus
q u ' a u bout , 

— A l l o n s , v o t r e b r a s , e t m i e u x que ce la . 
G i b a s s i e r s a v a i t c o m m e n t te b r a s d'un 

h o m m e q u ' o n a r r ê t e s e p o s e s u r l e b r a s de 
l ' h o m m e q u i l 'arrête. I l n e s e fit d o n c p a s 
p r i e r d a v a n t a g e , e t d o n n a t o u t e facil ita S 
l 'agent . 

Celui -c i r e c o n n u t u n e pra t ique . 
— A h ldit-il, c e n ' e s t p a s U première fo i s 

q u e c e l a v o u s arr iva , m o n b o n h o m m e . 
G i b a s s i e r r e g a r d a l ' agent d e l 'a ir a*1111 

h o m m e q u i dit e n l u i - m ê m e : » Soit l m a i s 
r i r a b i e n q u i rira, l e dern ier , n 

P u i s , t o u t h a s t : 
— M a r c h o n s , dit-i l r é s o l u m e n t . 
E t G i b a a s i e r e t l ' agent sor t i rent de l'hôtel 

d u G r a n d - T o r e , b r a s d e s s u s , b r a s d e s s o u s , 
c o m m e d e u x b o n s e t v i e u x a m i s . 

L e s d e u x ai^gousin» v e n a i e n t , e n s u i t e , a v e c 

l 'a t tent ion dé l i cate de n e p a s a v o i r l'air d'ê
tre , c o m m e Grippe-Sole i l , de l a s o c i é t é de 
m o n s e i g n e u r . 

Le triomphe de Gibassier 

G i b a s s i e r e t l ' agent s e d i r i g è r e n t d o n c , o u 
p lutôt l ' agent de po l ice d i r i g e a G i b a s s i e r 
v e r s l a r u e de J é r u s a l e m . 

D ' a p r è s l e s p r é c a u t i o n s p r i s e s p a r l e v é r i 
f i cateur d e s p a s s e - p o r t s , o n c o m p r e n d que 
t o u t e fuite é t a i t i m p o s s i b l e . 

A j o u t o n s , a u r e s t e , à l a g l o i r e de G i b a s 
s i er , q u e l' idée de fuir n e lu i v i n t m ê m e p a s . 

I l y a p l u s : l 'air n a r q u o i s d e s a p h y s i o n o 
m i e , l e s o u r i r e de c o m p a s s i o n qui vo l t i gea i t 
s u r s e s l è v r e s , e n r e g a r d a n t l 'agent , l a f a ç o n 
i n s o u c i a n t e , d é g a g é e et h a u t a i n e d o n t i l s e 
l a i s s a i t c o n d u i r e a l a préfecture de noUce, 
r é v é l a i e n t u n e c o n s c i e n c e tranqui l l e . E n u n 
m o t , il p a r a i s s a i t e n a v o i r p r i s s o n part i e t 
m a r c h a i t e n m a r t y r o r g u e i l l e u x b i e n p l u s 
q u ' e n v i c t i m e r é s i g n é e . 

D e t e m p s e n t e m p s , l ' agent lu i j e ta i t u n 
r e g a r d d e cô té . 

A m e s u r e q u e Gibas3 ler approcha i t de l a 
pré fec ture , a u l i e u d e s ' a s s o m b r i r , s o n f ront 
s ' éc la i rc i s sa i t . C'est q u e , d 'avance , i l s o n 
g e a i t à l a t e m p ê t e d ' i m p r é c a t i o n s q u e l a co 
l è r e d e M. J a c k a l , a s o n retour , fera i t t o m 
b e r s u r l a t ê t e d u m a l e n c o n t r e u x a g e n t . 

Cet te s é r é n i t é , q u i br i l l e c o m m e u n e a u 
réo le a u t o u r d e s f r o n t s p u r s , c o m m e n ç a d'é
p o u v a n t e r le c o n d u c t e u r de G i b a s s i e r . P e n 
d a n t l e p r e m i e r q u a r t d u c h e m i n , i l n 'ava i t 
fai t a u c u n d o u t e d ' a m e n e r u n e i m p o r t a n t e 
c a p t u r e ; S m o i t i é c h e m i n , i l d o u t a i t ; a t tx 
t r o i s q u a r t s de l a route , i l é ta i t c o n v a i n c s 
qu'i l a v a i t fa i t u n e bê t i s e . 

Cet te c o l è r e d e M. Jacka l , d o n t G i b a s s i e r 
l 'avait m e n a c é , c o m m e n ç a i t dé jà à g r o n d e r , 
l u i s embla i t - i l , a u - d e s s u s d e s a t ê t e . 

I l e n r é s u l t a q u e , p e u S p e u , te b r a s d e 

l ' a g e n t s e d e s s e r r a , l a i s s a n t a u b r a s d e Gi
b a s s i e r l a l iberté de s e s m o u v e m e n t s . 

G i b a s s i e r r e m a r q u a ce t t e l i b e r t é r e l a t i v e 
q u i lu i é t a i t a c c o r d é e ; m a i s , c o m m e il n e 
su m é p r e n a i t p a s à l a c a u s e q u i d e s s e r r a i t l e 
de l to ïde e t l e b i c e p s de s o n c o m p a g n o n , i l 
n'y p a r u t fa ire a u c u n e a t t e n t i o n . 

L'agent , qu i e s p é r a i t r e c e v o i r d e s a c t i o n s 
d e g r â c e d e s o n .pr i sonnier , f u t o n n e p e u t 
p l u s inqu ie t lorsqu' i l r e m a r q u a q u ' a u lux et' 
à m e s u r e q u e s o n p r o p r e b r a s s e re lâcha i t , 
c e l u i de G i b a s s i e r s e r e s s e r r a i t . 

Il a v a i t fait u n p r i s o n n i e r qui n e .voulait 
p l u s l e l â c h e r . 

— Diab le ! s e dit-i l à l u i - m ê m e , m e s e -
ra i s - j e f o u r v o y é ? 

I l s ' arrê ta u n m o m e n t pour réf léchir , re
g a r d a G i b a s s i e r de l a t è t e a u x p i e d s , e t 
v o y a n t q u e ce lui -c i , le r e g a r d a i t d e s p i e d s à 
la tê te a v e c u n a i r g o g u e n a r d q u i d e v e n a i t 
d e p l u s e n p l u s i n q u i é t a n t : 

— M o n s i e u r , lu i dit- i l , v o u s c o n n a i s s e z l a 
r ig id i t é de n o s d e v o i r s . O n n o u s d i t : « Arrê 
tez 1 u et n o u s a r r ê t o n s ; i l e n r é s u l t e parfo i s 
q u e n o u s t o m b o n s d a n s d e s e r r e u r s déplo
r a b l e s . I l e s t b i e n v r a i q u e , l a p lupar t d u 
t e m p s , n o u s m e t t o n s l a m a i n s u r d e s cr imi
n e l s ; m a i s i l a r r i v e a u s s i p a r f o i s q u e , p a r 
e r r e u r , n o u s n o u s é g a r o n s s u r d ' h o n n ê t e s 
g e n s . 

— V o u a c r o y e z ? d i t G i b a s s i e r d'un a i r 
g o u a i l l e u r . 

— E t m ê m e s u r d e t r è s h o n n ê t e s g e n s , ré 
p é t a l 'agent . 

G i b a s s i e r l e r e g a r d a d'un a i r q u i s ign i 
fiait : n J 'en s u i s l a p r e u v e v i v a n t e . » 

L a s é r é n i t é de c e r e g a r d a c h e v a d e d é 
m o n t e r l ' h o m m e d e po l i ce , e t c e fut s u r l e 
t o n de l a p l u s e x q u i s e p o l i t e s s e qu'il a j o u t a : 

— J'ai p e u r , m o n s i e u r , d 'avoir fa i t u n e 
m é p r i s e d e c e g e n r e ; m a i s i l e s t e n c o r e 
t e m p s de l a réparer . . . 

— E h l q u e v o u l e z - v o u s d i r e î d e m a n d a 
i d é d a i s n e u s e m e n t Gibass i er* 

an*, j e y e u x dire , m o n s i e u r , q u e l 'a i p e u * 
d'avoir a r r ê t é u n h o n n ê t e h o m m e . 

aaaj J e l e c r o i s b i e n , p a r b l e u 1 q u e ' v o u s d e 
v e z e n a v o i r p e u r , r é p o n d i t l e f o r ç a i e n Va 
r e g a r d a n t d 'un œ i l s é v è r e . 

r— J e v o u s a v a i s p r i s • l a p r e m i è r e v u » 
p o u r u n p e r s o n n a g e é q u i v o q u e ; m a i s m 
v o i s , ma in tenant ,—qu' i l n ' e n e s t r i e n , e t , 
q u a u c o n t r a i r e , v o u s ê t e s d e s n ô t r e s . 

— D e s v ô t r e s 2 di t deda igneuev inenU Gi
b a s s i e r . 

r— E t , r e p r i t h u m b l e m e n t l 'agent , c o m m e 
j e l e d i s a i s tout S l 'heure , pu i squ ' i l e s t t e m p s 
e n c o r e d e r é p a r e r c e t t e p e t i t e m é p r i s e . . . 

— N o n , m o n s i e u r , U n 'es t p l u s t e m p s , ré» rndi t v i v e m e n t Gibaas i er , p u i s q u e , g r â c e 
ce t t e m é p r i s e , l ' h o m m e s u r l eque l j ' é t a i s 

c h a r g é de ve i l l er s 'es t é c h a p p é . . . E t q u e l e s t 
ce t h o m m e T U n c o n s p i r a t e u r q u i a u r a p e u t -
ê tre r e n v e r s é l e g o u v e r n e m e n t d a n s huai 
j o u r s . . . ^ 

— M o n s i e u r , r épond i t l 'agent , s i v o u s v o u 
lez, n o u s a l l o n s n o u s m e t t r e t o u s l e a o smx 
à s a p o u r s u i t e , e t c ' e s t b i e n l e d i a b l e s i , à 
n o u s d e u x . . . 

C e n 'é ta i t p o i n t l 'affaire d e G i b a s s i e r d é 
p a t r a g e r , a v e c qui qrte c e tût , l ' h o n n e u r o s 
l a c a p t u r e d e M. S a r r a n t i . 

A u s s i , i n t e r r o m p a n t s o n c o n f r è r e atubaU 
terne : 

— N o n , m o n s i e u r , dit-il , e t , s ' a v o o g pla î t , 
v o u s a c h è v e r e z c e q u e v o u s a v e z c o m m e n ç a . 

— O h t n o n , fit r a g e n t . 
— O h ! s i , fit G i b a s s i e r . 
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